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Les premiers 
livres braille en arabe 
pour l'Egypte et le 

MOYEN-ORIENT 
L'EDUCATION ET L'EMPLOI DES AVEUGLES EGYPTIENS 

ASSURES 
Les aveugles d'Egypte et des autres pays du Mayen-

Orient pourront desormais avoir des livres braille on arabe. 
Ces livres sont produits par l'imprimerie braille du Centre 

Moderne pour la Rehabilitation et 1'Entrainement des Aveu-
gles, etabli pros du Cairo par le Gouvernernent Egyptien et 
l' Administration de l'Assistance Technique des Nations Unies. 

En plus de l'imprimerie, le Centre dirige une ecole mo-
dele oil les enfants aveugles recoivent une education d'un 
niveau egal a celui des sieves des ecoles ordinaires. 

Un service d'emploi est en train d'estre organise en vue 
de trouver un emploi pour les aveugles daps des industries 
telles que cello de la pacfumerie, des eaux gazeuses, et 
d'autres. 

Bulletin de Potranger 

'Autriche 
n'a pas beaucoup de chance.. 

par S. H. C. WOOLRYCH 

Pauvre Autriche ! Elle n'a certainement pas eu beaucoup de 
chance depuis qu'elle est devenue, en 1919, un Etat nouveau, encom-
bre d'une immense capitale, mais prive de toutes ses anciennes pos-
sessions imperiales. En 1938, elle per'dit son independance et fut le 
premier pays conquis par Hitler. 

Une lueur d'espoir brilla en octobre 1943 quand la Grande-Bre-
tagne, les Etats-Unis et la Russie publierent la declaration de Moscou 
annoncant que les Allies se proposaient de la liberer de la suzerainete 
de l'Allcmagne et de la rendre fibre et independante. 

Un tres ioli tapis qu'on pent ad mirer a I'Exposition des Textiles. 

A l'occasion du premier anniversaire 
du Rassemblement de la Liberation 

LA LOGE VICTOR HUGO 
distribue des vetements et 
des chaussures a 60 
orphelins de la capitale 

Le roi et le fou 

A tort et a travers 

elaMilice 

LIRE EN PAGE 2 

leShOMESieStillfltheSillierre 
• 

sont-ils aussi, les plus heureux ? 

Compose des antibiotiques suivants : 
300.000 unites de Leocilline 
100.000 unites de penicilline cristalline G. 

0.5 gr. Dihydrostreptomycin 
avec dissolvant 

En vente dans toutes les drogueries et pharmacies 

TAHA MAKFILOUF&C" 
Agent General des Laboratoires Leo 

Le Cairo : 10, rue Bustan (Bab El Louk) Tel, 20159 
Alexandrie: 11, rue Maamoun (Moharem Bey) Tel. 21687 

R.C. 71633 

Nous avons le plaisir d'informer le Corps 
Medical que nous venons de recevoir des 
celebres Laboratoires Leo (Danemark) 
un nouveau lot de : 

SUPERCILLIN SPECIAL 
LE O 

Compose des antibiotiques suivants 
500,000 Unites de Leocittine 
100,000 Unites de penicilline cristalline 

0,5 gr Dihydrostreptomycin 
avec dissolvant 

• 
Ainsi qu'un aufre lof de : 

SUPERCILLIN LEO 

E O 

DE LA COOPERATION 
LA CHARTE 

Homage de la nation au Lewa MOHAMED 
NAGUIB et a ses vaillants collaborateurs 

Le defile de la garde nationals 
de samedi dernier etait destine a 
celebrer le premier anniversaire 
de in constitution du Rassemble-
ment de la Liberation. Les diri-
geants ont profits de l'occasion 

A l'occasion du premier anniver-
saire du Rassemblement de la Li-
beration, la Loge Magonnique Vic-
tor Hugo offrait samedi dernier, 
sous la presidence de son venerable  

, Av. Fotlad I er 
Vaste choix d Articles de 

ENAGE . 

R.C.C,  61416) 

pour proclamer la naisscmce de 
la plus importante charte 

economique at sociale... Cet-
te charte qui s'inspire de la Revo- 

ARSACE 
(Lire la suite en page 2) 

Edouard Azar, au siege de la 
Grande Loge Nationale d'Egypte, 
un the a l'occasion de la distribu-
tion de vetements et chaussures a 
60 orphelins recrutes parmi les 
differentes institutions philantro-
piques de la capitale : cEuvre de 
la Goutte de Lait, Orphelinat Ma-
gonnique, Orphelinat Spetzeropou-
lion et Orphelinat Armenien. 

Prenant la parole au nom du 
Grand Maitre, M. Ahmed Sadek 
Afifi (Grand Secretaire) s'adressa 
aux enfants en ces termer : 

suis heureux de l'occasion 
qui nous est donnee par une de 
nos Loges d'offrir un temoignage 
d'interet et d'amour aux pupils de 
differents orphelinats, sans dis- 

( LIRE LA SUITE IN PAGE 4) 

L'Egypte entiere a plebiscite une 
fois de plus ses chefs en celebrant, 
dans la liesse generale, les.dix-huit 
mois d'existence du mouvement re-
volutionnaire et le premier anni-
versaire du Rassemblement de la 
Liberation. Pour marquer cette 
occasion, une grande parade mill-
taire dans les rues du Caire a 
groups les volontaires de la Garde 
Nationale et les organisations de 
j eunesse. 

En celebrant ce double &tene-
ment, on ne pouvait manquer d'e-
voquer les grandes realisations du 
regime en un temps relativement 
court. 

En premier lieu, la revolution a 
debarrasse le pays de la monarchic 
qui s'exergait a l'unique profit de 
la famille Mohamed Ali. 

Et avec la disparition de la ro-
yaute nous avons assiste a l'eradi-
cation de la corruption qui avait 
profondement enfonce ses racines 
dans la bonne terre d'Egypte. La 
lutte continue d'ailleurs contre cet-
te corruption, sous toutes ses for-
mes; et les tribunaux revolution- 

Pendant ma recente visite aux 
Etats-Unis, j'ai eu l'occasion de. 
loir des merveilles d'art oriental 
dont la revelation m'eut autrement 
demands une longue tournee dans 
plusieurs pays du Proche et du Mo-
yen-Orient. Je ne parlerai ici que 
d'une de ces merveilles, une col-
lection d'environ 400 pieces de tis-
sus et tapis exposee a Washington, 
au Musee des Textiles du District 
de Columbia. Cette collection a-
vait etc inauguree en 1925, et de-
puis lors le Musee organise des ex-
positions de ces tresors dans d'au-
tres gaieties d'art des Etats-Unis, 

Georges SHAFIK 

( LIRE LA SUITE EN PAGE 2 ) 

On raconte qu'un roi voulant se 
divertir, alla visiter l'asile des alio-
nes. Quand it fut rentre chez eux, 
it vit un jeune homme de belle ap-
parence et qui respirait l'intelligen-
ce. IZ s'approcha et lui posa des 
questions. Le jeune homme y re-
pondit si raisonnablement que le 
roi ne put cacher son admiration : 

Puis to fou lui dit : 
— Tu m'as interroge sur divers 

points et que je t'ai repondu. Moi 
je vais to poser une seule ques-
tion. 

— Quelle est-elle ? s'exclama le 
roi. 

- Quand le dormeur 
le plaisir du sommeil ? lui deman-
da le fou. 

Le Roi reflechit un instant, pui,s 
it repondit : 

le goilte quand it dort. 
— Quand it dort, it n'a pas de 

sentiment, repliqua le fou. 
— Avant de s'endormir, lui dit 

alors le roi.  

naires ne termineront pas de site:4 
leur mission. 

Nepotisme, favoritisme, profits 
illicites, etc... sont des mots qui 
n'ont plus aucune resonnance de 
nos jours. Avec la disparition de 
la grande famille, on a du memo 
coup obtenu que justice est main-
tenant rendue a toutes les classes 
de la population. Desormais it n'y 
a plus de titres honorifiques, he-
reditaires ou autres, qui creusaient 
un profond fosse au sein de la na-
tion. 11 n'y a plus de grosses pro-
prietes, ou l'on voyait des dizaines 
de milliers de malheureux fellahs 

L'Egypte est un beau pays, le 
del y est touiours brillant de 
charte et le soleil est propice aux 
meditations et reflexions de tout 

— Comment trouverait - it le 
plaisir avant que le sommeil n'e-
xiste ? repartit le fou. 

— Ayres avoir dormi, dit enfin 
le roi. 

— Goute-t-on un plaisir quand 
it est passé ? conclut le fou. 

— Par Dieu, dit le roi, stupefait, 
je connais bien des gens senses qui 
ne raisonnent pas si bien. Il me-
rite plus que personne d'être, au-
jourd'hui, mon note. 

Le roi fit dresser un trans en fa-
ce de la grille du fou. Puis it de-
manda du yin. On en apporta. Il 
prit la coupe et la tendit au jeune 
homme. 

— Prince, dit celui-ci, to as bu 
ce yin pour devenir semblable 
moi. Mats nzoi, quand je l'aurai 
bu, a qui ressemblerai-je ? 

Le roi fit son profit de cette le-
con donnee par un fou. IZ jeta la 
coupe et se repentit sur-le-champ. 

Dr. Alfred YALLOUZ 

peiner a longueur de journee pour 
edifier la fortune de quelques pri-
vilegies. 

Au sein des administrations gou-
vernementales, qu'on se plaisait 
generaiement a plaisanter en ac-
cusant de lenteur, sinon d'inertie, 
regne maintenant un esprit nou-
veau. Cet esprit souffle energique-
ment, aussi, sur la vie economique 
et financiere du pays. D'impor-
tants capitaux, longtemps thesau-
rises. retrouvent graduellement le 

Jonas LEIBOVITZ 

( LIRE LA SUITE EN PAGE 2 ) 

genre. Apres avoir longtemps re-
flechi, donc, le gouvernement a 
eu l'heureuse idee de constituer 
une milice nationale a l'instar des 
autres pays qui furent ou qui sont 
puissants. Je n'ai pas besoin 
d'insister sur la definition du mot 

milicien D, tout le monde en 
connait le sens. Le sentiment na-
tional depuis longtemps en =a-
che a trouve, ie le crois, son che-
min le plus important dans cette 
mobilisation massive de volontai-
res qui, prets a sacrifier leur vie, 
n'ayant iamais etc militaires, 
prennent le pan de leur a gala-
bieh > d'une main et leur courage 
de l'autre et s'en vont aiouter leur 
nom et la liste dela chargee que 
tient un caporal (non volontaire, 
celui-ci). Ces gens simples sont 
des heros en puissance, sachant 
qu'en cas de conflit avec n'irn-
porte quel pays, grand ou petit, 
ils seront les troupes de choc, les 

commandos 0... 

Malheureusement, j'ai remar-
que certains petits faits qui ne 
s'accordaient pas exactement a-
vec l'esprit du Mouvement .de la 
Liberation, createur de notre mi-
lice. Ainsi, pour commencer, 
examinons l'uniforme de nos mi- 

Romain BIBERMAN 

( LIRE LA SUITE EN PAGE 2 ) 

Le mari prehistorique : 	Est-ce 12r une oeuvre d'art ou 
tine lettre anonyme ? 

(Caricature par Mlle Romano, du journal « Sphinx » ). 

LES AMERICAINS PEUVENT VOIR CHEZ EUX LES 
VERIES DE LA TAPISSERIE ORIENTALS 

Au Musk des Textiles de Washington 

Or, comment la situation se pre-
sente-elle dix annees plus tard ? 
Non seulement l'Autriche a etc oc-
cupee pendant 8 ans et demi par 
les quatre Puissances victorieuses, 
mais elle a etc saignee a blanc par 
des reparations que les signataires 
occidentaux du Pacte de Potsdam 

n'avaient jamais envisagees, ainsi 
que par les frais d'occupation. La 
proclamation  du marechal Tol-
boutchine au peupie autrichien, en 
1945, annoncant que l'Armee Rau- 

S.H.C. Woolrych 

( LIRE LA SUITE EN PAGE 2 ) 



'  On pense generalement que les richards sont heureux, 
d'affronter facilement les miseres de la vie quotidienne. Rien 
west plus faux, cependant. De par elles-memes, les richesses 
colossales deviennent a  la  longue une source  de  si grandes 
preoccupations, apprehensions et chagrins qu'elles finissent 
par empoisonner l'existence, memes des hommes les plus 
forts. 

Mais approchons  noire loupe de ces « grands et obser-
vons-les de plus pres... 

Le  Nizam  de  Haiderabad 
Souverain absolu d'un des Etats de l'Inde, le Nizam de Haide-

rabad possede un territoire aussi vaste que celui d'une grande nation. 
C'est peut-are l'homme le plus riche de la terre, bien que personne 
n'ait jamais perce le secret des richesses fabuleuses amoncellees dans 
les  souterrains  de  son palais. On sait toutefois qu'il prive ses deux 
fils des moyens d'existence, habite une chambre seulement, garde 
clans ,  ses rares receptions le champagne pour ses amis les plus in-
times seulement (offrant aux autres invites du vin blanc d'une qua-
lite tres inferieime). Il « vend »  (d'ans  toute l'acception du terme) 
I'honneur de  se  faire voir ou celui d'allouer des titres honorifiques, 
et sa vie est obsedee par la peur d'etre tue. Dans un moment de 
aecouragement, il a declare a un journaliste americain que son unique 
desir est d'etre aims pour lui-meme par une femme... et non pour 
son argent. 

j
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liciens; tantat c'est une salopette 
americaine avec un couvre-chef 
qui me rappelle la tenue d'hiver 
du general Ridgway, tantat c'est 
un uniforme •anglais, et pour que 
tout le monde soit satisfait, tine 
casquette qui ressemble etrcmge-
ment a celle que portait le fa-
meux cc Afrika Korps du Feld-
marchal Rommel. Pourquoi, s'il 
vous plait, ne pas donner aux mi-
liciens un uniforme original qui 

serait typiquement propre an 
pays gulls servent ? 

Ensuite, 1'uniforme inspire le 
respect et demande a celui qui le 
ports une discipline morale et 
corporelle, autrement dit un corn-
portement martial, non seulement 
durant la parade et la fanfare, 
mais aussi en toutes circonstan-
ces et lieux. 

Un peu d'ordre, beaucoup 
de discipline et du travail se-
rieux, c'est tout ce qu'on vous de-
mande. A bientat les gars. 

Romain BIBERMAN 
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LE NOUVEAU  REGIME ORIENTE L'EBYPTE 
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PHOSPHITE 

Les  hommes les plus riches  de la terre 
sont-ils aussi, les plus heureux ? 

Le Nizam de Hayderabade est obsecle par  la crainte d'être 

assassine • Le Cheikh Abdallah, du Koweit,  est "OPPRIME" 

par ses milliards et ses 48 femmes 

( SUITE DE LA PAGE 1 ) 

chemin des investissements profi-
tables. Les capitaux strangers e-
galement, longtemps hesitants, ont 
reapparu sur le marche. 

L'ere nouvelle a ouvert au pays 
de tres vastes perspectives. De 
quelque cote qu'on se tourne, on 
volt le spectacle rassurant du fel-
lah travaillant dans les champs, de 

( SUITE DE LA PAGE 1 ) 

lution qui a libere le peuple du 
regime corrompu de la feodalite 
despotique, et de l'exploitation 
honteuse, enfin qu'il s'ouvre une 
vole vers l'etablissement d'une 
societe solidaire et bien 

Cette charte du Rassemble-
ment, denommee : < Charte de la 
Cooperation », vise a elaborer les 
bases de la cooperation entre les 
div erses corporations du peuple, 
de ses cammunautes et de ses 
classes. 

Afin de parvenir a etablir un 
regime economique exclusive-
ment egyptien, les dirigeants ont 
imagine un systeme economique 
qui laisse au peuple un role pre-
ponderant dans la cooperation. 

Dans ce systeme, le capital, le 
travail et la technique assument, 
chacun, sa part dans la libera-
tion du pays et l'edification de sa 
gloire. 

Cette realisation ne scrurait ti-
tre realisee sans le concours du 
peuple et ainsi, le gouvernement 
ne supporte pas tout le poids. 
Pour arriver a co but, l'union é-
troite entre tous est necessaire. 
Et pour que les efforts d'une clas-
se ne se perdent en vain, il fau-
drait l'union des toutes les clas-
ses. Le role des dirigeants con-
sistera, nous dit le Chef de l'Etat, 

mettre son autorite a la disposi-
tion du peuple et lui servir de 
guide. 

Cette nouvelle organisation e-
conomique est differente du com-
munisme. Sous ce regime, le pou-
voir detient tout et supprime tou-
te initiative individuelle. Le tra-
vail est regi par l'autorite du gou-
vernement, ce qui annule la vo-
lonte individuelle, et lui enleve 
toute volonte et liberte d'action. 

La nouvelle Charte dont nous 
parlons est egalement differente 
du capitalisme par son essence 
meme. Le capitalisme ne cher-
che que le facteur de profit sans 
tenir compte de l'effort des tra-
vailleurs. 

Par ses principes, le capital o-
rients ractivite de l'Etat et en 
garde les fruits pour lui. 

Les autres facteurs decoulcmt 
du principe du capitalisme sont 
secondaires pour les travailleurs, 
puisqu'ils ne profitent de la pro-
duction que dans la mesure per-
mise par le capital. Les nom- 

l'ouvrier dans l'usine, du commer-
cant dans sa boutique. Taus ceu-
vrent en commun pour clever re-
difice de la prosperite nationale. 

En ramenant la confiance, le 
Nouveau Regime a assure au pays 
les assises stables qui lui etaient 
necessaires. La recolte cotonniere, 
qui consititue notre principal pro-
duit d'exportation, trouve mainte-
nant des debauches profitables 
retrangen Cola est dit an fait que 

breux conflits qui surgissent en-
tre les classes sont la consequen-
ce du regime capitaliste, ou la co-
operation est inexistante entre 
patron et ouvrier. 

Par le nouveau proiet de coope-
ration plus haut cite, le gouverne-
ment cherche a rapprocher les 
differents secteurs de la produc-
tion. La 'reforme agraire a etc 
promulguee pour canaliser les ca-
pitaux vers l'industrie et pour ren-
forcer la production nationale. 

Ce vaste programme economi-
que permet de renforcer l'union 
du peuple autour de cette refor-
me economique socials. Cette 
heureuse initiative a place sur un 
pied d'egalite le capital et le tra-
vail. L'ouvrier n'est pas avcmta-
ge sur le patron, ni ce dernier sur 
l'ouvrier. L'examen du proiet 
concernant l'organisation des ca-
pitaux destines a l'exploitation, 
est fait salon un systeme unifie, 
daps le cadre d'une collaboration 
harmonieuse. A cet effet, la crea-
tion du nouveau systeme federa-
tif, est calque sur le modele de 
l'organisation des cooperatives a-
gricoles deia existante. Ce syste-
me sera applique aux federations 
industrielles et chambres de com-
merce en perspective. Le proiet 
prevoit egalement, une Chambre 
pour le coton, tine autre pour le 
ble, le riz, la came a snare, etc. 

Voila en resume, exposé par 
ces lignes, ce vaste projet qui se-
ra bientOt applique dans l'interet 
et le bien-titre egyptien, sans au-
curie discrimination, et d'une ma-
niere operctrite et efficace. 

ARSACE 

( SUITE DE LA PAGE 1 ) 

sous les auspices de la Federation 
Americaine des Arts. 

Exprimant son interet pour les 
choses du Moyen-Orient, un fonc-
tionnaire du Musee m'a declare 
que cette region est la plus impor-
tmte du monde pour la confec-
tion des objets d'art en general. 

Cet art a commence quand le 
peuple avait des loisirs et n'etait 
pas oblige de consacrer tout son 
temps a fabriquer des aliments, des 
vetements et des abris. Trois arts 
essentiels : la ceramique, la filatu-
re et l'architecture, representaient 
pour lui l'essentiel des besoins de  

notre mantle n'est plus secoue  par 
des manoeuvres irregulieres. 

L'industrie, elle aussi, progresse 
a pas de geant. Il suffit d'aller 
jetter un coup d'ceil sur les travaux 
en cours a Assouan pour realiser 
ce que l'avenir nous reserve dans 
cette partie feconde de l'Egypte. 
Bientot, dans quelques annees, 
nous aurons une industrie siderur-
gigue de premier rang; nous au-
rons, egalement, une importante 
source d'energie electrique. 

Ceci a rinterieur meme du pays. 
Sur le plan exterieur, l'Egypte  a 

remporte une grande victoire poli-
tique au Soudan. Un gouverne-
ment ami est maintenant installs 
a Khartoum, sous la presidence 
d'Ismail El Azhari. Quant a la zo-
ne du Canal de Suez, l'occupant 
britannique s'accroche desespere-
ment a ses positions branlantes. 
Ainsi que le fait remarquer tin con-
frere  :  « Il y a trois ans, on ne-
gociait sur la base de la defense 
commune. Il y a deux ans, les 
Anglais n'exigeaient plus que le 
controle technique de la base. Au-
jourd'hui, ils acceptent le principe 
de revacuation totale. » 

Cette evolution de notre situa-
tion politique au cours des trois 
dernieres annees marque de son 
empreinte les realisations prati-
ques du Nouveau Regime. 

000 
Le Lewa Mohamed Naguib et ses 

vaillants compagnons ont arrache 
le pays des griffes du mal pour l'o-
rienter vers le chemin du bien. 

Le pays tout entier leur en sait 
Vivement gre. 

Jonas LEIBOVITZ 

( SUITE DE LA PAGE 1) 

ge s'en tenait ferme a la Declara-
tion de Moscou garantissant la li-
berte et rindependance de l'Autri-
che, mais les troupes russes con-
tinuent a occuper un tiers du pays 
et ne paraissent nullement avoir 
l'intention de bouger. Les paroles 
ameres de M. Renner comparant 
l'Autriche a un frele esquif occupe 
par quatre elephants ne sont que 
trop appropriees — bien que trois 
de ces elephants soient desireux de 
se retirer aussi rapidement que 
possible. 

Quelles sont les raisons de la si-
tuation actuelle ? On ne peut en 
faire retomber le blame sur les 
trois Puissances Occidentales qui 
se sont montrees desireuses et an-
xieuses de signer un traits depuis 
1946, et dont toutes les demarches 

l'homme dans l'ordre des besoins 
alimentaires, vestimentaires et de 
logement, qui les completaient. 

Une piece  ancienne 
Une des plus anciennes pieces du 

Musee des Textiles de Washington 
est une peinture sur tissu de lin 
datant de la 19eme dynastie egyp-
tienne, environ 1200 ans ay. J.C. 
Elle montre une procession de pa-
rents portant une offrande a un 
membre &cede de leur famille. Le 
Musee possede aussi un chapitre 
du « Livre des Mats » egyptien 
inscrit sur une etoffe de lin et da-
tant d'un siècle avant Pere chre-
tienne. 

Ces tissus et tapis sont exposés 
de maniere attrayante aux trois 
stages du Musee; les pieces sont 
tantot etalees en une variete de 
formes aux plafonds, taut& sus-
pendues aux murs ou placees dans 
des vitrines. 

J'ai vu suspendue au mur d'une 
des salles spacieuses une tunique 
de soie bleue d'Irak, datant de 1000 
ans ay. J.C. et contenant de nom-
breuses inscriptions. Dans une vi-
trine contenant des etoffes de sole 
perses du Herne au 18eme siècle, 
j'ai admire une piece de repoque 
Safavide, decoree de figures sem-
blables aux peintures des manus-
crits enlumines. Les figures sont 
en velours sur fond de satin. 

Dans une autre vitrine on volt 
des tapis de Shiraz datant d'aussi 
loin que les 9eme et 12eme siecle. 
On y admire surtout une piece 
cousue d'un mélange de soie et de 
coton, datant de l'an 383 et portant 
comme inscription le nom du Cali-. 
fe Muktadir. 

Un vetement en tissu de lin de 
la periode des Mamelouks d'Egyp-
te Porte des inscriptions en arabe. 
Dans la collection egyptienne on 
trouve ,aussi une tunique copte qui 
rappelle le type de vaement porte 
en Egypte durant la derniere pe-
riode romaine, on laine rouge avec 
bordure noire et blanche. Les man-
ches sont toupees de maniere a 
prolonger le tissu de la tunique 
memo. 

Le fonctionnaire qui m'accom-
pagnait dans cette visite au Musee 
des Textiles m'assura que la col-
lection du Moyen-Orient constitue 
la principale attraction des visi-
teurs americains.. 

Georges SHAFIK. 

Iles difficultis d'argent 
Le fils d'un de nos amis avalait, 

en s'amusant, une piece de 2 pias-
tres... Ma mere ecrivit a son pere 
pour lui demander si cette aventu-
re n'avait pas eu de suites facheu-
ses et sa lettre se terminait ainsi : 

Ernest a-t-il toujours des diffi-
cultes d'argent ?...  

autres de leur alliee de l'Est ont 
ate eludees ou mal accueillies. On 
a continuellement satisfait aux 
exigences de la Russie — dans au 
moms 90 o/o des cas — mais cha-
que fois qu'on a semble sur  le 
point de conclure un accord, la 
Russie a souleve des objections 
nouvelles. Il y a eu la question des 
reparations, par exemple. L'Accord 
de Potsdam a &abli que celleseci 
ne pouvaient etre prelevees que 
sur des biens allemands. Les Al-
lies Occidentaux ont interprets le 
terme  «  biens allemands » comme 
ne s'appliquant qu'aux biens se 
trouvant entre les mains de 1'Etat 
allemand ou de particuliers alle-
mands le jour que s'est terminee 
la guerre de 1939-45. Les Russes 
ont donne a ce terme une inter-
pretation beaucoup plus large. 

En plus de s'etre empares de 
quelques 600 locomotives et de plu-
sieurs milliers de wagons a titre de 
butin de guerre, ils ont demonte 
les machines et installations des 
usines et les ont remontees en Rus-
sie, sans se preoccuper de la na-- 
tionalite des propriaaires. Its ont 
traits quelques 300 entreprises de 
cette fagon. En outre, ils ont re-
dame les deux-tiers de la produc-
tion de parole de l'Autriche, tou-
tes les reserves de parole et 75 0/0 
des raffineries, 41 o/o des actions 
de la plus grande banque de l'Au-
triche et le controle total de qua-
tre autres, ainsi qu'une importante 
partie des compagnies d'assurance. 
Its ont soutenu activement les re•
vendications de la Yougoslavie 
sur certains territoires autrichiens 
importants en Carinthie et dans la 
Steiermark, et ont continue a sou-
tenir ces revendications jusqu'a ce 
que les rapports russo-yougoslaves 
commencerent a se refroidir. 

On aurait pense que le maximum 
avait deja ate soutire a ce petit 
pays; la Russie, cependant, a con-
tinue a retarder la conclusion d'un 
traits sous un pretexte ou un au-
tre. Le premier pretexte etait que 
l'Autriche n'etait pas encore suf-
fisamment « denazifiee » pour 
qu'on put lui faire confiance; en 
reponse a une proposition de ses 
collegues pour fixer la duree de 
l'occupation de fagon precise, M. 
Molotov a declare qu'il serait pout-
etre necessaire de garder les trou-
pes en Autriche pendant une an-
née encore. Ceci se passait en 1946. 
La Russie a demands aussi des 
garanties concernant la demilita-
risation de l'Autriche, bien qu'il 
out fallut avoir de bons yeux pour 
voir une armee autrichienne. 

Comme exemple des petits sub-
terfuges employes par les Soviets 
pour retarder le Traits, it faut ci- 

Le baleinier norvegien «Enern» 
est on ce moment dans l'Antarcti-
que a l'occasion de la saison de 
chasse a la baleine qui s'est ouverte 
le 22 janvier. Il n'a pas pour mis-
sion, cependant, d'attraper des 
baleines, mais de les marquer; on 
espere que les biologistes anglais 
et norvegiens, specialises dans re-
tude de la faune marine, pourront 
ainsi acquerir quelques connaissan-
ces des deplacements des baleines 
et de leur distribution; on pense 
aussi obtenir quelques indications 
sur la proportion de ces mammife-
res attrapee chaque annee. 

On marque les baleines en ti-
rant, avec un fusil de calibre 12, 
un marqueur numerate qui se loge 
dans la graisse recouvrant leur 
corps; une recompense est offerte 
contre le retour du marqueur, si 
la baleine est eventuellement tuee 
par la suite. La derniere operation 
a grande echelle de ce genre, au 
cours de laquelle on marqua 5.000 
baleines, fut conduite  par le Minis- 

ter le cas des pois secs. A la fin 
des hostilites, la Russie avait four-
ni aux Autrichiens, comme mesure 
de secours, une certaine quantite 
de cette denree. Il serait impos-
sible de continuer les negotiations 
tant que ces pois ne seraient pas 
payes, annoncerent les Soviets. Les 
Autrichiens s'acquitterent de leur 
dette. Il fallut done trouver un 
autre pretexts. En mai 1950, le de-
legue sovietique declara que les 
discussions ne pourraient se pour-
suivre taut que les Americains et 
les Britanniques resteraient 
Trieste. 

L'impasse etait si complete qu'un 
effort en vue d'en sortir fut fait 
a  la septieme session de l'Assem-
blee Generale des Nations Unies 
en 1952, quand une motion bresi-
lienne demandant la conclusion 
rapide d'un traits avec l'Autriche 
fut presentee avec l'appui des trois 
Puissances Occidentales. Les re-
presentants de plus de 30 Etats-
membres parlerent en favour de 
cette motion, mais sans resultat, 
la Russie insistant qu'aux termes 
de l'Article 107 de la Charte, les 
Nations Unies n'avaient aucune 
competence en la matiere. 

Il serait fastidieux de donner la 
liste de toutes les tentatives faites 
par les Puissances Occidentales 
pour faire signer le Traits avec 
l'Autriche. Le projet qu'elles ont 
soumis en mars 1952, dans tin ef-
fort de simplifier et de mettre a 
jour les negotiations qui avaient 
trains si longtemps, a maintenant 
ate retire parts qu'il ne plaisait 
pas aux Russes. Aux demandes 
leur priant d'indiquer sur quelles 
bases ils seraient disposes a nego-
der, les Russes n'ont repondu quo 
par le silence. Les Puissances Oc-
cidentales ont fait tout leur pos-
sible; 262 conferences ont eu lieu 
et il n'y a toujours pas de traits. 
En desespoir de cause, les Autri-
chiens ont essays d'entamer des 
negotiations directes avec les Rus-
ses, mais cela n'a rien donne non 
plus. 

Si la Russie accepte l'invitation 
des Puissances Occidentales de se 
rendre a la conference projetee 
des ministres des Affaires Etran-
geres, it faut esperer que les trai-
tes autrichien et allemand seront 
discutes. Les perspectives seront-
elles plus favorables pour l'Autri-
che rannee prochaine ? Est-ce que 
ce courageux petit pays qui a fait 
de si grands progres dans le do-. 
maine de son independance deo-
-nomique se trouverait enchains 
pour toujours ? 

S.H.C. Woolrych 

tare des Colonies anglais; on a re-
cupere, depuis, plusieurs centaines 
de  marqueurs qui ant donne des 
renseignements interessants, mais 
l'Institut National d'Oceanogra-
phie anglais et l'Institut National 
Norvegien de Recherches stir les 
baleines estiment que le moment 
est venu de poursuivre les recher-
ches. 

L'expedition actuelle — qui mar-
que un essai nouveau de coopera-
tion internationale — a ate orga-
nisee par ces deux instituts avec 
l'aide financiere des compagnies 
de Oche a la baleine de plusieurs 
pays. Un des membres de la Sec-
tion de Recherches sur les balei-
nes des Pays-Bas se rendra aussi 
dans l'Antarctique pour prendre 
part a l'investigation. L'Institut 
National d'Oceanographie a,nglais 
se chargera du travail de coordina-
tion, recevra les marqueurs recu-
peres et mettra tous les renseigne-
ments obtenus a. la disposition de 
/Institut Norvegien. 

Le  Cheikh  du Koweit 

minu
uit de pres Abdallah As Salim As Subbah, cheikh et ,chef 
scule Etat de Koweit, en Arable Seoudite, d'oft 50 millions 

tonnes de parole sont pulses chaque armee. Tenant compte du fait 
clue ce chiffre represente un sixieme de rensemble de la production 
americaine, on a une vague idee de rargent qui entre joumellement 
clans ses caisses. Quand il se trouve a retranger, a Londres ou ail-
leurs, le Cheikh As Sabbah se fait apporter chaque jour un verre 
d'eau fraiche du Koweit. Ce verre d'eau carte a 1'Etat environ 1.10th 
livres egyptiennes. Une paille, en somme, devant les trois millions 
et demi de livres qu'il possede. 

A part cette manic innocente, le cheikh As Subbah a une autre, 
celle des femmes. Il en possede aujourd'hui 48. 

John D. Rockfeller 

Dans l'histoire americaine, un titan de la finance a etc et sera 
toujours present a l'esprit de tous  :  John D. Rockfeller, decade en 
1937 a rage de 98 ans. Cet homme etait certain d'atteindre les 100 
ans, mais la Nature lui refusa la satisfaction d'avoir obtenu tout ce 
qu'il a desire dans sa vie... l'enlevant a deux ans pres du but. Dans 
sa longue existence, Rockfeller a accumule 5.000 millions de dollars, 
chiffre qui represente probablernent le double du tresor d'un pays. 
II avait des son jeune age commencer a « batir  »  sa richesse en met-
tant regulierement de cote une petite piece d'argent. Plus tard, 
lorsqu'il devint riche, il ne cessa de distribuer de petites pieces d'ar-
gent a tous ceux qui l'approchaient, affirmant que cela pourrait bien 
servir a rectification d'une fortune. 

La premiere chose que fit John, lorsqu'il parvint a la richesse, 
ce fut de reconstituer son arbre genealogique. Oubliant que son pere 
etait un medecin mediocre, bon enfant et toujours lyre, it «decouvrit» 
que sa famille etait venue d'Allemagne et, memo, auparavant de la 
Gascogne. Il en vint enfin a se proclamer descendant de Charlemagne. 

.  Les luttes « financieres  »  de Rockfeller ont certainement mine 
economiquement des centaines de rivaux et d'amis aussi. Il amassa 
presque la totalite des actions parolieres americaines; et lorsqu'apres 

ing  t- cinq ans de lutte la Cour Supreme reussit a l'obliger de dis-
soudre son monopole, 11 le recrea sous d'autres aspects. 

Mais, au fond, a-t-il ate heureux ? Pendant presque toute sa vie, 
sa nourriture consista d'un ceuf, d'un verre de lait et d'un jus de 
tomates par jour. Il n'effectua aucun voyage a retranger, et ne 
s'exprimait qu'en anglais. Apres la mort de sa femme, il vecut une 
quarantaine d'annees sans que l'ombre d'une femme n'entra dans 
sa maison. 

Il fit une fois une donation de deux millions de dollars a l'ins-
titution philantropique qui pate son nom  :  ce geste lui fut-il inspire 
par la bonte ou, comme l'avaient assure ses adversaires, une manceu-
vre pour se rehabiliter aux yeux du fist et reloigner ? 

J. Pierpont Morgan 
Quant a J. Pierpont Morgan, moms riche mais plus puissant que 

son collegue Rockfeller, le hasard voulut recut le meme nom 
que le plus grand pirate de tons les temps  :  Morgan, l'accapareur 
ae Puerto Bello et de Panama. J. Pierpont Morgan possedait « sett-
lement » 300 millions de dollars, mais it aimait la politique a la folie. 
Il menait son activite dans cette branche en notant dans un dossier 
les moindres faits et gestes de ses ennemis comme de ses amis. Ainsi, 
ce systeme lui permettait de mettre en place tout le monde  :  en 1912, 
ayant accru demesurement cet abus, it ne fut pas possible de le 
faire comparaitre devant le tribunal car il avait etc constate, en. 
consultant son fameux agenda, que ses juges etaient recusables d'actes 
contraires a la justice et que par consequent ils ne pouvaient paz 
l'interpeller par devant le tribunal. 

Des son enfants, J. Pierpont Morgan avait contracts l'habitude 
de prendre des notes sur tout ce qui se passait autour de lui, meme 
sur les conditions atmospheriques. A defaut, il se laissait aller a des 
observations qui ne manquaient pas d'imagination. Lors d'un voyage 
en bateau, il pensa avec mecontentement que si le bateau venait a 
couler, les arinateurs feraient une bonne affaire, le bateau etant as-
sure pour vingt mille dollars. Son extravagance l'entraina jusqu'a 
epouser sa fiancee « in extremis  »,  celle-ci &ant atteinte de tuber-
culose. 

Une fois a Paris, il acheta des bijoux pour plusieurs millions 
de dollars. II les disposa sur une table et fit venir un groupe de 
dames de sa connaissance afin qu'elles choisissent, chacune, le bijou 
qui leur plairait. Toutes, apres un premier moment d'hesitation, se 
preterent a la besogne, sauf une qui, en le regardant dans les yeux 
lui dit  :  « Monsieur, tous ces bijoux, vous le savez bien, valent mains 
au'un battement de cceur ». Et ceci, le vieux Pierpont ne pouvait 
racquerir, memo pour la plus grosse somme. 

Gulbenkian 
Gulbenkian, d'origine armenienne, avait ate « expedie » en con-

trebande en Angleterre, par son pere, a rage de 6 ans. - IA, avgit,au 
domicile a l'<.< Avis Hotel », a Lisbonne. Il en occupait 
avec sa secretaire, ses deux steno-dactylos, un cuisinier, 11 thetsseUr 
et trois agents de la police secrete pour le proteger. hit 
aussi, un regime alimentaire tres reduit et esperait  par4,  .inoyen 
atteindre 106 ans, qui depasse d'un an rage oft. son pere; 
mais it mourut lui aussi on 1952, a 105 ans. On salt que 
etait batie sur le commerce du petrole. Mais a part ceci, i1 posse 
tout ce que l'homme a pu creer pour gagner sa vie : des bang*, 
industries, plantations, « haciendas », flotte marchande, etc... Il ay4it 
la manie de collectionner des tableaux d'art  :  11 en avait acAlOse 
plusieurs au gouvernement et ne trouvait du plaisir qu'a les contem-
pler lui seul, au point que meme sa secretaire n'etait pas autorisee 
a penetrer dans sa galerie privee. Pourtant, toute son immense for-
tune semble se volatiliser dans les mains de ses deux uniques halters, 
son fils Nubar et sa fills Rita, qui loin de maintenir leur heritage 
ne font que le depenser follement. 

Barbara Hutton 

L'heritiere bien connue de la fortune des grands Magasins Wool-
worth, dont les quatre manages successifs et varies ont fait couler 
tant d'encre, n'a pas encore connu le bonheur. Elle souffre d'une 
constante melancolie, que memo les nombreux voyages autour du 
monde et la compagnie de son fils unique, Lance, ne parviennent pas 
a dissiper. 

• o o 
Suivent on seconds categorien Le mecene americain Mellon, 

« pere  »  des 1000 millions de dollars aistment et honorablement amas-
ses (il a commence avec 20 millions herites de son pere) qui a offert 
a son gouvernement sa galerie d'art, consideree aujourd'hui comme 
« le Louvre  »  americain  ;  Basil Zaharoff surnomme le « roi des mar 
chands de canons  »,  dont is vie tellement mouvementee et riche d'e-
venements extraordinaires, laisse le doute sur sa mort. Gloria Van-
derbilt, jeune heritiere de 23 ans, possede 5 millions (une bagatelle) 
et a spouse le chef d'orchestre Leopold Stokowsky. Dernier en lice, 
mais pas mains important, est Henry Ford (senior), pionnier de l'au-
tomobilisrne americain. Son materiel pourrait equiper une armee en-
tiere, une flotte et memo une aviation. Son principe a toujours ate  : 
salaires eleves et prix reduits. 

O 00 
N'est-il pas beau d'être multimilliardaires ? Salon un vieux et 

sage proverbe chinois, « it n'est pas beau de rare  ;  mais raver de 
l'etre  ».  Car le rave ne nous dit pas que notre nourriture consisterait 
d'un ceuf, par jour, aue nous aurions le foie fatigue, le cceur en de-
sordre, et les meninges martellees par mille pensees tumultueuses. 

La Charte de la Cooperation 

Au Masco dos Textiles a.1ilasilittoll 

, 
L'Autriche n'a  pas beaucoup de chance 

Nous ne savons encore rien 

des deplacements des baleines 
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Du sous-marin atomique a l'avion qui atterrit sur le ventre 

Que sera 1953 pour les generations futures ? L'annee du cine-
mascope ? Celle on l'homme aura reussi a voler deux fois plus 
vite que le son ? Comment savoir - c'est souvent une invention 
qui passe inapercue, un brevet ignore qui prend, avec le recul du 
temps., une importance grandiose, jusqu'a transformer toute une 
époque. Qui. en 1939, aurait song() a classer comme a vedette 
scientifique 0, le brevet de MM. Joliot-Curie, Kowarski et Halban 
sur !'utilisation de la desintegration en chain de !'uranium dans 
une pile -- et pourtant : c'est ce qui a ouvert rage atomique... 

On peut cependant jouer a un autre petit feu : chercher quel-
les sont parmi les tentatives qui ant vu le jour en 1953 cellos qui 
seront payantes en 1954, celles qui risquent de transformer note 
vie de tons les lours. Les exemples ne ntanquent pas. 

INVENTIONS PEU PACIFIQUES D'AUJOURD'HU1 
PROMESSES DE B1EN-ETRE POUR DEMAIN 

et gilt as!" D ErINITIONS wows  "selii S  P ARTICULIERES 

Citons, au hasard. En France, le 
Baroudeur » a vole. Cet appareil 

peut transformer du tout au tout 
l'aviation : it l'a montre recemment 
sur la plage de la Hanle, en atter-
rissant et en decollant sur le sable, 
sans train d'atterrissage complique. 

Tons les ?ours, de nouvelles in-
ventions vitennent faciliter la tdche 
de la menagere, mais it est un petir 
outil qui n'a pas change depuis 
des siecles: le de a coudre. Celui-
ci n'a jamais rien perdu de sa po-
pularite, et les fabricants font sa-
voir qu'ils n'e nont jamais tant 
vendu. Les des d'aujourd'hui sont 
beaucoup plus simples que ceux 
dautrefois. On pent voir par 
exemple au Musee Victoria et Al-
bert, a Londres, un de a coudre 
du XVIleme siecle, en argent en 
partie dore, et sur lequel sont gra-
vees des scenes d'amour ; mais les 
labricants londoniens produisent 

Si l'on vous demandait a brdle-
le-pourpoint quelles sont les cou-
leurs que vous preferez, est-ce que 
votre reponse serait un mot de 
hasard ? 

Non. Certainement vous etes sen-
sible aux couleurs. Mieux : aux 
nuances, parce que vous etes une 
femme de gold. Vous etes de celles 
qui ressentent la couleur du cadre 
dans lequel vous vivez, amie du 
ciel bleu ou du ciel gris, mais en 
tout cas jamais indifferente. 

Vous n'etes pas de ces voyants-
aveugles qui passent, sans y pren-
dre garde, dans le chemin feerique 
de la couleur... 

Si vous n'avez pas encore pris le 
soin de vous analyser sur ce point, 
sachez qu'il vous est possible de 
vous sensibiliser a des harmonies 
auxquelles peut-etre vous aviez fer-
me les yeux. 

Ces harmonies, commencez d'a- 

eettltait inevitable, qu'un jour ou 
M.GM, fixe son choix 

Itfitzabeth Taylor pour tenir la 
tte du film The Girl who had 

grolirything » (o La jeune fine a 
mien ne manque »), dans lequel 
elle partage la vedette avec Fer- 
nando Lamas at William Powell. 

Si jamais le titre d'un film vous 
represente plus on 772,0ins la per- 
sonnalite d'une vedette, ce film est 
bien celui qui sied a ravir a Eliza- 

ELIZABETH TAYLOR : 
la jeune fine a qui 

rien ne marque 
beth Taylor. La nature a gratifie 
Miss Taylor d'une beaute rayon-
nante et de dons d'actrice accom-
plie. Elle pent aussi, ecrire des vers, 
composer de /a poesie, jouer du 
piano et chanter. 

Miss Taylor ne s'est jamais van-
tee quanta ses talents, mais, fai-
sant allusion au titre de son nou-
veau film, elle admet qu'elle 
possede un mart qu'elle aime 
beaucoup (l'acteur Michael Wil-
ding) une maison a elle, et an pe-
tit enfant adorable, le jeune Mi-
chael Wilding Jr. 

Les Wilding devinrent tout re-
cemment les proprietaires d'une 
maisan situee au haut d'une col- 

Plus besoin, par consequent, de 
terrains speciaux, de pistes coilteu-
ses : les fabricants du a Baron-
deur» veulent prouver que leur a-
nion peut partir et atterrir sur 
n'importe quel sol. C'est la une 
revolution passionnante, qui risque 

encore quantite de des decor& : it 
y a des des a facettes et d'autres 
qui sont orates sur toute leur sur-
face de petites paquerettes. Ces des 
en argent sont doubles d'acier et 
doivent durer toute la vie. Its se 
font en dix tallies dont la plus pe-
tite est pour enfant. Il y en a 
qu sont en argent massif. 

Un aspect essentiel du de a cou-
dre demeure inchange depuis des 
siecles : ce sont les petits trous oil 
vient s'appuyer la tete de l'aiguil-
le; sur ce point, les des d'aujour-
d'hui sont absolument semblables 
a ceux des XVIeme et XVIlemc 
siecles. 

bord a les realiser sur votre per- 

Maria Casares maquillee pour 
Orphie » aux couleurs de la 

princesse de la Mort. 

line et qu'ils denomerent « la mai-
son de nos raves 

a L'emmenagement de nos meu-
bles ne nous posa pas de proble-
mes majeurs » admit-elle. Tous ce 
que nous possedions en ce moment 
se composait de livres. de disques, 
de trois tableaux, de "deux chiens, 
de deux chats et d'un oiseau 

Elizabeth est en train, d'appren-
dre les secrets de la cuisine, car 
elle n'oublie pas que o pour gar-
der un marl, ii faut en premier 
lieu satisfaire son ventre ». 

Je suis pour le moment un cor-
don bleu, incomparable, tant qu'il 
s'agit de faire des cents au bacon 
on du cafe noir. Quant au reste, ea 
viendra... 

! 
• Tom Nooman, un camarade 
d'enfance de Tyrone Power qui lui 

servi de doublure dans plusieurs 
films va enfin tenter sa chance. 

• Jeanne Crain, la jolie vedette 
que nous avons vu dans plusieurs 
films, est, apres Deborah Kerr, la 
vedette qui recoit le plus de cour-
rier. 

d'avoir des consequences multiples, 
aussi bien strategiques que prati-
ques. 

Pour le reste, ii semble bien que 
les techniciens de l'aviation vont 
etre occupes a digerer les perfec-
tionnements resents. On volera 
plus vite, plus haut, en 1954. Mais 
pour l'usager, it n'y aura guere de 
differences. Tout au plus versa-
t-on les appareils commerciaux 'a 
reaction affirmer davantage leur 
suprematie sur les lignes aeriennes 
mondiales. Sans doute faudra-t-il 
attendre dix ans encore pour que 
l'avenement de l'avion « atomi-
que » apporte un nouveau change-
reent de plan et procure des sen-
sations nouvelles et des ressources 
differentes. 

A ce propos, rannee 1954 sera a 
marquer d'une croix blanche : le 
e Nautilus » premier navire pro-
pulse par un moteur atmoique na-
vigucra. Son lancement a déjà eu 
lieu. Le sous marin construit par 
la General Electric et la Commis-
sion atomique americaine, pourra 
faire le tour du monde en plongee, 
sans se ravitailler en combustible 
et sans faire surface. Il navigue-
ra sous l'eau plus vite qu'aucun 
autre submersible en surface. En 
meme temps qu'une arme terrible, 
le a Nautilius » contient la promes-
se passionnante d'engins nouveaux, 
dotes comme lui de moteurs nu-
cleaires. Les procbains seront 
sans doute les porte-avions, mais 
le transatlantique « atomique 
n'est pas loin  - en attendant l'a-
vion. 

Sur un plan plus terse a terre, 
les Americains nous annoncent 
pour 1954 la television en couleurs. 
Des emissions regulieres vont avoir 
lieu dans quelques sernaines, aux 
scats-Unis, oil cette technique a 
déjàdepasse le stale experimen-
cal : plusieurs stations sont equi-
oees, des recepteurs vont etre ven-
;lus. Mais it n'en est pas question 
ailleurs -- les constructeurs sont 
formels; its ont déjàsuffisamment 

Rien n'est mieux a to portee de 
toutes qu'une concordance de cou-
leurs clans l'ensemble d'un maquil-
lage. 

Si peu que your soyez maquillee 
- bien entendu juste ce qu'il faut 
et le moins possible - sachez 
qu'une note discordante est celle 
qui attire d'abord et fdcheusement 
!'attention. Par exemple, ne badi-
geonnez pas vos ongles de pieds en 
,,uge vif alors que vous emploierez 
du rouge moyen pour vos ongles 
de mains et pour vos levres du cy-
clamen. L'effet en serait desas-
treux, cocasse et malatif. 

Autre chose, ne vous badigeon-
nez pas a la liable. Avec une les 
ongles de pieds, ga ne se voit pas » 
pour vous justifier. 

Ce qui ne se volt pas se devine. 
Et le soin que Fon apporte aux 
climes secretes a plus de valeur 
vraie que le soin que l'on apporte 
aux chases visibles, dit Maria Ca-
sares que Jean Cocteau fit prin-
cesse. 

Donc vous prendrez la peine, au 
depart, de choisir pour tout votre 
maquillage la couleur la mieux a-
dapt& a votre teint et a votre per-
sonnalite, Votre type supporte-t-il 
les contrastes violents ? Ou au 
contraire les tons pastels  -  ceux 
de la douceur - favorisent-ils vo-
tre rayonnement ? A vous de de-
terminer votre choix, avec sagacite. 
Mais un tel choix une fois fait sera 
pour ainsi dire votre plan d'harmo-
nie. It decuplera le coefficient de 
votre beaute et de votre distiniction. 

La nuance n'est pas toujaurs une 
fonction de la couleur. Elle se re-
trouve dans tour les details de la 
toilette feminine, et alors elle a un 
autre nom : c'est la delicatesse. 
Une femme ne peut pas etre phy-
siquement aimable si les raccords 
de ses ongles sont douteux, si elle a 
des bas qui tournent ou si elle a 
!'habitude d'employer une epingle 
double qztand un bouton a sauté. 

Les jugements d'ensemble que 
Von porte sur une femme sont faits 
de cent details, souvent impercep-
tibles par eux-mernes, mais qui dé-
passent quelquefois en efficacite 
les mots tout d'une piece de beaute 
ou de laideur. 

Vous seule pouvez etre l'acteur 
de votre plan d'harmonie... 

Maria CASARES 

• • 

de mal a maintenir des prix re-
duits pour envisager le moindre 
perfectionnement technique. a Rien 
avant cinq ans au mains, disent-
ils. 

Rien de bien nouveau West an-
nonce en ce qui concerne l'auto-
mobile. La voiture a turbine a gaz, 
apres quelques essais timides, sem-
bie  dans les cartons des 
bureaux d'etudes. Divers modeles 
de transmissions, supprimant plus 
ou moons le changement des vi-
tesses, sont experimentes, mais 
aucun n'a encore emporte !'adhe-
sion des constructeurs. Ces der-
niers semblent tout de meme avoir 
entendu la voix du bon sens et vont 
sortir des modeles dont ramenage-
ment interieur garantit les passa-
gers et le conducteur en cas d'ac-
cident. 

De nouveaux progres 
en chirurgie 

Pas de revolution en vue sur le 
plan medical : le traitement type 
du cancer n'est pas encore decou-
vert. Les maladies de cceur res-
tent redoutables, tout comme reste 
invaincu le rhume de cerveau. 
L'experience qui va etre tentee aux 
Etats-Unis sur cinq mille enfants, 
qui recevront cet hiver le vaccin 
contre la polionlyelite mis au point 
par le docteur Salk, de Pittsburg, 
dira si l'on possede la un moyen 
reellement efficace de promuni-
ton contre le redoutable mal. 

La chirurgie, par contre, conti-
nuera a faire de gros progres. La 
technique frangaise du docteur 
Laborit, rhibernation, est desor-
mais connue et utilisee avec succes 
dens le monde entier. Son promo-
teur espere reussir, en 1954, a ope-
ner des malades, souffrant d'une 
malformation ou d'un trouble gra-
ve du cceur, en les refroidissant et 
en les droguant ,de maniere que 
leur sang ne circule plus. Places 
ainsi en une hibernation tres pro-
che de celle des animaux, les pa-
tients offriront au bistouri du chi-
rurgien un cceur et des vaisseaux 
vides de sang, ce qui dolt decupler 
les possibilites de l'homme de Fart 
et permettre de nouveaux et spec-
ta cuiaires miracles. 

Dans un autre domaine, 1954 
versa sans doute la premiere expe-
rience frangaise de a home care ». 
Cette technique de soins a domi-
cile, utilisee déjàavec profit aux 
Etats-Unis et en Hollande, permet 
a certains malades de recevoir chez 
eux un traitement complet, effec-
tue par leur medecin ou celui de 
rhopital dont its continuant a de-
pendre et avec l'aide d'un person-
nel infirmier et d'assistantes f ami-
hales. 

A une station de taxis, un jeune 
homme pale, chetif, fort maigre, 
mais autoritaire et impatient, ve-
nait de monter dans une voiture. 

Comme he chauffeur, un gros 
homme rouge et debordant de san-
te, mettait quelque lenteur a tour-
ner sa manivelle de mise en mar-
che, he client passa par la portiere 
son triste visage et commanda, 
non sans aigreur : 

- Depechez-vous un pen, chauf-
feur, je suis presse. 

Alors, le chauffeur, lachant tout, 
se redressa, regarda le gringalet, 
et repondit : 

Je comprends, quand on a si 
peu de temps a vivre... 

L'air des hautes altitudes con-
tient de l'eau a retat de vapeur. La 
perturbation apportee par ravion 
dans ces couches de !'atmosphere, 
oil la temperature est inferieure a 
zero degre, provoque la formation 
de givre qui se depose sur les pales 
d'helice, he bord d'attaque des ai-
les et de la queue ou les pare-brise. 

Le givre modifie les caracteristi-
ques aerodynamiques de l'avion et 
menace de boucher les prises d'air. 
C'est donc un ennemi qu'il faut 
combattre. 

Pour en venir a bout, differents 
procedes sont mis en oeuvre. Sur 
ies quadrimoteurs DC-6, tels qu'en 
utilise la Sabena pour les liaisons 
transatlantiques, pas momsde 
trois systemes differents protegent 
les divers organes exposes an gi-
vre. 
SYSTEME ELECTRIQUE 

Dans les helices, c'est sur le bord 
d'attaque des pales que se forme 
la glace. Des resistances electri•
ques, pouvant dissiper 1500 watts, 
sont placees aux endroits exposés, 
mais le chauffage ne se fait pas 
d'une maniere continue. Pendant 
60 secondes, on laisse se former la 
couche de givre. Puis, on la de-
tache en chauffant pendant 20 se-
condes les parties oil elle adhere. 
La force centrifuge se charge de la 
faire disparaitre entierement. 

C'est rexperience qui a impose 
ce chauffage periodique. En effet, 
l'eau qui resulterait d'un chauffa-
ge constant s'ecoulerait vers le 
bord de fuite, on elle pourrait re-
geler. 

Placees a proximite ou autour 

BELIER 
21 Mars au 20 Avril 

PARTIES FAIBLES : Tete, yeux, reins. 
JOURS : Mardi, vendredi et mercredi. 
COULEURS : Rouge, vertu et Jaune. 
CHIFFRES : 1,10, 7. PLANTES : Pensee, 
lilas, verveine. PARFUMS : Rose, violette, 
lavande. ANIMAL MASCOTTE : Le Beller, 
Tecureuil. PIERRE A PORTER : Rubis, 
topaze. SIGNE GEOMANCIQUE DE CHAN-
CE: La croix avec une pyramid° qui indi-
que, le libre arbitre, dans la vole a suivre 
yens la matiere ou vers l'elevation spiri-
tuelle. TALISMAN DE MARS. 

TAUREAU 
21 Avril au 20 Mai 

PARTIES FAIBLES : Gorge, cou, ceu-
phage, sang. JOURS : Vendredi, mardi et 
jeudi. COULEURS : Verte blanche, mar-
ron. CHIFFRES : 10, 21, 9. PLANTES : 
Rose, pensee, myosotis. PARFUMS Lilas, 
oubigan, mille-fleurs. PIERRE A POR-
TER : Emeraude, turquoise, pierre de lu-
ne. ANIMAL MASCOTTE : Taureau, chat. 
SIGNE GEOMANCIQUE DE CHANCE : Un 
carre finissant par une pyramide, qui si-
gnifie, jouissance terrestre, sacrifiant l'es-
prit a is matiere jusqu'a complet revel!. 
FALISMAN DE MARS. 

GEMEAUX 
21 Mai au 21 Juin 

PARTIES FAIBLES : Poumons, bronches, 
COULEURS Jaune, bleue, beige. 

CH1FFRES : 3, 6, 18. JOURS : Mercredi, 
dimanche, mardi. PLANTES : Pois-de-sen- 
teur, chevre-feuille, Jasmin. PARFUMS : 

violette, lavande. PIERRE A 

Le cas des freres Wanly est as-
sez difficile a resoudre, tant pour 
la diversite des manieres auxquel-
les leur oeuvre se rattache, que 
pour les qualites d'assimilation 
dont its firent preuve des leur dé-
but. D'autre part,' leurs toiles a-
yant fait couler beaucoup d'encre, 
ont ate, soit mal comprises, ou pre-
sentees par les critiques d'une ma-
niere trop elogieuse. En effet, jus-
qu'a ce jour, - et ceci meme dans 
leurs peintures les plus reussies, -
c'est pinta un tour de force, plain 
d'originalite certes. mais oil man-
que tout de meme une certaine 
concentration indispensable. On 
devrait s'attendre d'eux bien plus 
qiu, des reussites ladles, la valeur 
d'une oeuvre ne residant pas dans 
la diversite des genres, mais dans 
la synthese des moyens picturaux 
que nous donne un peintre. 

Edhem et Seif Wanly ont subi 
peu pros la meme evolution : taus 
deux commencerent par une perio-
de a fauve » durant laquelle he pre-
mier poussait ses etudes dans he 
domaine du rapport des lignes en-
tr'elles, tandis que Self donnait 
plus d'importance a requilibre des 
masses. Ces deux positions front 

des differentes prises d'air, des re-
sistances chauffantes pourvoient, 
leur protection. 

SYSTEME A AIR CHAUD 
L'interieur des bords d'attaque 

des ailes et de l'empennage recele 
un reseau de conduits oil circule de 
fair chaud. 

C'est a l'air chaud egalement que 
sont degivres les carburateurs. 

Cet appareil circulatoire est all-
mente par des brideurs et par l'air 
cie refroidissement qui s'est re-
chauffe au contact des moteurs. 
SYSTEME A ALCOOL 

Le pare-brise, fenetre du poste 
de pilotage, n'echappe pas au gi-
vrage. Pour maintenir une par-
faite visibilite le pilote dispose de 
deux systemes. 

Generalement, un souffle d'air 
chaud envoye sur to carreau suffit 
a maintenir la transparence du 
pare-brise. Quand l'air chaud de-
vient inefficace, on a recourt a l'al-
cool. Celui-ci, mélange a de l'eau, 
ne gee qu'a une temperature no-
tablement inferieure a zero degre. 
Si l'on fait couler de l'alcool sur he 
pare-brise, il se mélange au givre 
et he fait fondre aussitat. 

73 litres d'alcool sont contenus 
dans un reservoir d'ou partent .cinq 
conduites qui, sur une commande 
du pilote, alimentent he pare-brise 
ainsi que les carburateurs. 

000 
Grace a ces divers dispositifs, le 

givre, qui risquer al t de pa-
ralyser ractivite aerienne durant 
rhiver, ne pent plus exercer son 
action. 

PORTER : Topaze, jaspe, corail. ANIMAL 
MASCOTTE : Serin, papillon. SIGNE 
GEOMANCIQUE DE CHANCE : La croix, 
qui signifie, une double vie, faisant voir 
on caractere eleve. Triomphe de l'esprit 
dans la mailers. TALISMAN DE MERCU-
RE. 

CANCER 
22 Juin au 23 Juillet 

PARTIES FAIBLES : Le sang, estomac, 
foie, colonne vertebrale, COULEURS : 
Blanche, bleu-ciel, indigo, violette. JOURS: 
Ltnedi, samedi, vendredi. CHIFFRES : 4, 
11, 12 et 14. PLANTES : Glaieules, mar-
guerites, roses, pensees. PARFUMS : Vio-
lette, Jasmin, menthe at verveine. PIER-
RES A PORTER : Brillant, rubis, pierre 
d lune. ANIMAL MASCOTTE : Souris 
blanche, crabe. TALISMAN DU SOLEIL. 
SIGNE GEOMANCIQUE DE CHANCE : 
Tetragrammaton losange qui signifie 
protection. 

LION 
24 Juillet cm 23 Aoili 

PARTIES FAIBLES  •  Le cceur, le sang 
la rate, les arteres. COULEURS L'or, le 
blanc, le jaune et le marron. JOURS : 
Dimanche, mercredi et samedi. CHIF-
FRES : 5, 10, 13 at 15. PLANTES : Bou-
tons d'or, tilleul, lavande, PARFUMS : 
Lis, Irishortensias et dahlias. PIERRES A 
PORTER : Topaze, rubis, diamant. ANI- 
MAL MASCOTTE : Elephant, lion. TALIS- 
MAN DE SATURNE. SIGNE GEOMANCI-
QUE DE CHANCE : Trois triangles, qui 
s.ignifient Pelevation. 

en s'a ccentuant au point qu'Ed-
hem aura pour principal objectif 
de donner dans son o euvre, une 
importance egale a la ligne et la 
couleur ; un certain accent. 
baroque « j'entends ce terme dans 
son sens ethymologique ». Quant 
Self, la couleur a fini par abolir 
tout compromis entre l'espace a 
couvrir et la perpsepctive des mas-
ses; ses dernieres pieces tendent 
vers un style semi-abstrait. Aussi 
devrait-on preferer les oeuvres de 
Seif Wanly, du moons pour leur u-
nite plastique, plus poussee chez 
cc dernier que dans les toiles de 
son frere. 

En outre, Self Wanly a un tem-
perament plus expressif, parfois 
dramatique, qui permet meme,dans 
ses recherches avancees, de renou-
veler sa palette aux nuances ex-
cessivement riches. Il passe faci-
lement d'une toile a l'autre en fai-
sant nuancer avec la meme habi-
lite des tons chauds ou des tons 
froids, Ses etudes, oil predominent 
les a rouges », et dernierement 
l'emploi du bleu clair, nous parais-
sent interessantes. 

Self Wanly donne aux « passa-
ges » une lumiere assez forte pour 
equilibrer he rythme des couleurs 
qui finit par se confondre dans des 
surfaces assez larges aux lignes ac-
centuees. 

On pourrait suivre revolution de 
ce systeme dans les differents «au-
to-portraits» qu'il signa. 

Dans l'ceuvre d'Edhem Wanly, 
par contre, it y a tout un cote il-
lustratif qui gene a la longue et 
qui ne cadre pas toujours avec he 
choix de ses couleurs. Voila pour-
quoi nous preferons a ses toiles, 
ses esquisses sur fond noir oil il 
capte le sens des mouvements des 
artistes de ropera et du ballet. 
Avec quelques touches aux nota-
tions legeres, d'un effet inattendu, 
Edhem est arrive a se faire un me-
tier oil l'essentiel consiste a saisir 
aussi vite que possible les reliefs 
dominants par un effet de con-
trastes issu de la lumiere qui voi-
sine les danseurs. 

Anne AZAR. 
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VIERGE 
24 Aoilt au 23 Septembre 

PARTIES FAIBLES : L'abdomen, les 
vaisseaux capillaires, le foie. COULEURS : 
Le jaune, le rouge, le mauve, le bleu. 
JOURS : Mercredi, vendredi et lundi. 
CHIFFRES : 6, 9, 12, 17. PLANTES : Iris, 
tulipes, les dahlias et les narcisses. PAR-
FL:MS : Rose. verveine, jasmin, pois de 
senteur. PIERRES A PORTER : Topaze, 
emeraude, brillant. ANIMAL MASCOT-
TE : Le chat. TALISMAN DE VENUS. 
SIGNE GEOMANCIQUE DE CHANCE : 
Trois luminaires, le microcosme dans le 
macrocosms. 

BALANCE 
24 Septembre au 23 Octobre 

PARTIES FAIBLES : Reins, parties sex-
pelles, nez, gencives, langue. IOULEURS : 
Verte, blanche, bleu roc. JOURS : Ven-
dredi, lundi et mercredi. CHIFFRES : 7, 
13, 2, 6. PLANTES : Verveine, Gardenias, 
Pivoine. PARFUMS : Rose myosotis, 

l'eliotrope. PIERRE A PORTER : 
Emeraude, or, topaze, perle. ANIMAL 
MASCOTTE : Chevreuil. TALISMAN DE 
MARS. SIGNE GEOMANCIQUE DE 
CHANCE : Deux losanges representant la 
double vue. 

SCORPION 
24 Octobre au 21 Novembre 

PARTIES FAIBLES : Parties sexuelles, 
Os. COULEURS : Rouge, bleu, violette, 
rose. JOURS Mardi, samedi et diman-
che. CHIFFRES : 8, 4, 12, 16. PLANTES : 
Eglantines, coquelicots, primeveres. PAR-

UMS : Rose, heliotrope, mille fleurs, la-
vande. "PIERRES A PORTER Rubis pier-
re 'de lune, amethyste, brillant ANIMAL 
MASCOTTE : L'hirondelle. TALISMAN 
DE LONE.. SIGNE GEOMANCIQUE DE 
CHANCE : Un triangle avec un carre et 
un rond a l'interieur qui signifie lutte 
entre la matiere et l'ideal. 

SAGITTAIRE 
22 Novembre au 21 Decembre 
PARTIES FAIBLES : La partie inferieure 

de chaque membre. COULEURS : Bleue, 
viciette, blanche, doree. JOURS : Jeudi, 
mardi, samedi. CHIFFRES : 9, 6, 12, 13. 
PLANTES : Glycine, anemone, anis, mar  - 
jolaine. PARFUMS : Iris, mimosa, rose et 
menthe. PIERRES A PORTER : Turquoi-
se, onyx, perle, topaze. ANIMAL MASCOT-
TE : Cheval. TALISMAN DE VENUS. SI-
GNE GEOMANCIQUE DE CHANCE : La 
croix, qui signifie epreuve choix de is 
vole A suivre. 

CAPRICORNE 
22 Decembre an 20 Janvier 

PARTIES FAIBLES : Genoux, sang, cer-
veau. 'COULEURS : Marron, vert bou-
teille, mauve, grenat. JOURS : Samecii, 
jeudi at mercredi. CHIFFRES : 10, 2, 6, 
15 PI ANTES : Chevre-feuille, cyclamen, 
menthe. PARFUMS : Rose, heliotrope, 
viclette, lavande. PIERRES A PORTER : 
Pierre de lune, onyx, topaze, rubis. ANI-
MAL MASCOTTE : Perruche, chevre. TA-
LISMAN DE NEPTUNE. SIGNE GEO-
MANClQUE DE CHANCE : Triangle vers 
le bas, qui signifie : victoire spirituelle 
avant de s'elever. 

VERSEAU 
21 Janvier an 1 9 Fevrier 

PARTIES FAIBLES : Menibres jute-
rieurs apres le genou, matrice, ovaires, 
vessie. COULEURS : Vioiette, blanche, 
noire, rouge, JOURS : Samedi, vendredi, 
mardi. CHIFFRES : 14, 5, 10, 20. PLAN-
TES : Cyclamen, mauve, rose, myosltis. 
PARFUMS : Heliotrope, soled, jasmin ro-
se. PIERRE A PORTER : Amethyste, opa-
line, rubis, emeraude. .ANIMAL MASCOT-
TE : Serin. TALISMAN DE MARS. SIGNE 
GEOMANCIQUE DE CHANCE : Deux V 
qui signifie double victoire spirituelle et 
materielle. 

POISSONS 
20 Fevrier au 20 Mars 

PARTIES FAIBLES : Les pieds, les reins, 
le nez, systeme nerveux. COULEURS : 
B1EUE, rose, violette, grise. JOURS : Jeu-
di, lundi et mercredi. CHIFFRES : 12, 5, 
23, 6. PLANTES  •: Pensee, romarin, trefle 
et myrte. PARFUMS Orne, jasmin, gar-
denias. PIERRE A PORTER : Turquoise, 
rubis, perle, dimant. ANIMAL MASCOT-
rE : Poisson, esturgeon, paon. TALISMAN 
DE JUPITER. SIGNE GEOMANCIQUE DE 
CHANCE : L'Etoile, elevation par atape, 
gloire et triornphe, 

000  

Horoscope complet "P.T. 510, frais 
poste inclus. 

Pour ceux qui voudront avoir un petit 
apergu its leur passe, present et avenir, et 
savoir sur leurs annees importantes ou 
cruciales de leur vie, n'auront qu'd envoyer 
leur date de naissance, heure, mois, nom 
et prenom et ajouter P.T. 11, a .l'adresse 
du journal. 

000  

Je pourrais dresser des horoscopes pour 
chacuv, de vous, mss antis ; it suf fit de 
m'envoger votre date de naissance, le mots 
de rannee, l'heure exacte a laquelle vous 
etes ne. Vous connaitrez alors les in-
fluences benefiques at malefiques sous 
lesquelles vous etes 774, at vous saurez, 
ainsi, mieux vous guider dans la vie. Fat-
tes-moi confiance et ecrivez-moi a Padres-

se du journal : 5, rue Kasr El-Nil, en y 
joignant P.T. 40. Vous etes aussi pria 
d'envoyer votre adresse, afin qu'on puisse 
envoyer Za reponse par vole postale ainsi 
qu'un timbre-poste de P.T. 1. 

11011•1•111.10.11.0 

Magri touter les inventions 

LE DE A COUDRE 
n'a rien perdu de sa popularite 

1111.118 rill! s led a Elizabeth Taylor 

yes vedettes vs proposent les dix 
commandements de 10 gram de la knit 

Methode primitive . 
mais expeditive 

HONDO, le nouveau film de John Wayne, realise en 3-D et 
Warner Color, par les Productions Wayne-Fellows, et distribue par 
Warner Bros. fut toume, on to snit, au Mexique. Ayant engage des 
naturels du pays pour incarner des Apaches, le metteur en scene 
dut demander a ces figurants de se laisser raser les jambes, les 
Indiens possedcmt un systeme pileux bequcoup moms fourni. 

Les Mexicains se preterent de bonne grace a cette operation, 
mais jugeant que les instruments utilises allaient trop lentement en 
besogne, les plus , impatients se mirent en devoir de craquer une 
allumette pour enflammer comme une veritable torche cette epaisse 
toison... et ce, sous le regard horrific de John Wayne et de ses 
compatrietes 

L'equipement des avions 
pour combattre le givre 

BANQUE MISR 
La Banque Misr, embieme de !'evolution de l'Orient 

Arabe, preuve irrefutable de la Renaissance egyptienne, ori-
gine des societes les plus importantes du pays, s'occupe de 
toutes les operations financieres, en Egypte et a l'Etranger. 

Poursuivant son effort createur, imitant en cola les 
Banques les mieux equipees du monde, la BANQUE MISR 
a cree un service de a Garde de Coffres-forts de nuit ». Ces 
coffres sont a la disposition des clients de la Banque, a toutes 
les heures de la nu% apses les horaires ordir' takes de' travail 
des employes de cet etablissernent. 

Toutes les personates qui, craignant des imprevus, you-
draient mettre en securite, bijoux, lxmquenotes, ou autres 
objets de vcileur, pourront avoir recours aux coffres de la 
Banque. 

Pour toes renseignements, s'adresser au Service des 
Coffres, culprits de la BANQUE MISR. 
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MUD'. 28 JANVIER 1954. 

La littirature Arabs Winne et Moderns 
Confipence donnie par AIL llama' Mirdan 

Ce mardi 19 janvier nous eff-
mes le plaisir d'entencire M. Ka-
mal Mirdan, correspondent port-
eaidien aupres du aProgres Egyp-
den» et de aLa Bourse Egyptien 
ne., nous parler de aLa Litteratu-
re Arabe Ancienne et Moderne. 
au Foyer du Temple Magonnique. 

Le conferencier pade d'abord 
de la 'literature arabe ancienne, 
Evidemment 1'histoire et la posi-
tion geographique d'un pays in-
lluencent en premier lieu sa lit-
terature. Quand on park d'une 
litterature arabe it faut inclure 
toute la 'literature ecrite en cette 
langue. On peut diviner en deux 
parties la litterature ancienne : 
d'abord, la periode pre-islamique, 
la 'literature y reflete une passion 
de la gloire, un culte du plaisir 
et de la beaute feminine. L'ap-
port du Coran determine, ,une re-
cherche linguistique approfondie. 
Le charme de cette 'literature est 
surtout vocalique. Ensuite, le pas-
sage des Arabes en Espagne en 
710 marque la litterature d'un 
trait nouveau : le contact avec les 
chretiens. Apres une periode d'a-
pogee litteraire, en Andalousie. 
les Arabes transferent leur acti-
vite litteraire en Afrique du Nord 
ix la suite de leur defaite a Poi-
tiers. 

Apres ces brets regards ietes 
sur la 'literature ancienne, le con-
ferencier attaque le plat de resis-
tance : la 'literature arabe moder-
ne. Avant de continuer ce comp-
te-rendu. nous nous faisons un 
devoir de feliciter et de loner le 
jeune Kemal Mirdan de see con-
naissances et de sa competence 
en la matiere etudiee. Done, la 
litterature arabe moderne se ea-
racterise par la e Nanda » ou Re-
naissance. L'essor de la langue 
arabe moderne commence avec 
"'Expedition de Bonaparte qui re-
veille l'Orient par see connate' - 
sauces taut scientifiques que lit-
teraires. Ce sont les chefs ara-
bes qui donneront cdors le goUt 
des etudes. L'occupation cmglai-
se a pour effet d'exasperer le sen-
timent national et de reveiller les 
ideaux politiques. Plus tard, an 
premier quart du vingtieme sie-
cle, toute 1'Afrique du Nord passe 
aux mains des Europeens. 

L'ESPRIT DE LA RENAISSANCE 
L'esprit de la Renaissance est 

un esprit de purisme qui commen-
ce des la fin du dix-septieme sie-
cle. Une emigration vers d'autres 
pays et, en particulier, vers les 
Ameriques y joue un role impor-
tant : c'est une prise de contact 
avec d'autres peuples. 

Sous 'Impulsion de Mohamed 
Abdou, les Musulmans, et parti-
celierement en Egypte, prennent 
la tete de la 'literature moderne, 
dont, ajoute le conferencier, Ta-
ha Hussein est l'aboutissement. 

En somme, la Renaissance est 
une nouvelle phase de la littera-
ture arabe. Elle est encore a ses 
debuts et 'Influence de la 'litera-
ture occidentale est forte. 11 con-
vient de souligner le role de la 
presse darts la 'literature arabe. 
En effet, it y a eu un grand de-
veloppement de la presse arabe 
et le nom de Adib Ishak est a re-
tenir. C'est vers la fin du dix- 

neuvieme siècle que des jour-
neux importants naissent, ainsi le 
quotieten a l'origine libanais, aAl 
Ahram» est fonde a Alexandrie 
en 1876 et imprime plus tard an 
Cake en 1892. Mats la presse of-
fre melange d'oeuvres de va-
leta inegale. Lareartine, Cha-
teaubriand, Rousseau, Bernardin 
de Saint-Pierre, marquent cette 
litterature de leur influence. On 
traduit les grandee etudes philo-
sophiques, Heykal traduit les ou-
vrages de revolutionnisme. 

L'ecrivain Manfalouti s'inspire 
de Chateaubriand et d'Alexandre 
Dumas et laisse des oeuvres 
succes ( a Les larmes et les Re-
grets » ). En 1937, Moustapha El 
Rifai, tout en etant un reaction-
naire absolu, suit "'esprit de la 
Renaissance. En 1937, egalement 
Aly Abdel Razek « ose » publier 
see opinions daps un livre qui, 
traduit en frcalcais sintitule 
«L'Islcmi et les bases du pouvoir.. 
L'idee conductrice est que "'Islam 
est une religion spirituelle donc 
que le pouvoir dolt etre separe de 
to religion. 

Rachid Reda fonde le journal 
« Al Farrar L'humoriste Tan-
tawi El Gawhari ecrit des 'lyres 
« Oh est rhomme ? » A "'oppo-
se, nous avons Farid Wagdi qui 
est austere. 

Les orateurs occupent une pla-
ce de choix clans la 'literature 
arabe moderne. L'histoire de l'E-
gypte en connait deux tres im-
portents qui sont : Moustapha Ke-
rnel, ame ardente qui lucerne le 
txdriotisme naissant. Saud Zagh-
loul, avocet célebre, reformateur 
tie renseignement et de la justi-
ce, fut un chef a la memoire ye-
neree ; it inventa egalement, des 
locutions et des elocution nou-
velles qui sont devenues des a-
dages. Du point de vue philo-
sophique, Salama Mousse fut un 
propagandiste de la philosophie 
de Darwin et Spencer, it etudia la 
philosophic. russe. 

Comma his' toriens nous aeons 
tole grands moms : Mohamed 
Hussein, Tewfik El Hakim et Taha 
Hussein. 

En poesie, bien que les cadres 
anciens aient etc brises, les li-
gnes vcxriees, on ne peut vrai-
ment parler d'innovation. A ce 
point de vue il est a remarquer 
que la poesie arabe n'a pas de 
forme. Sarni El Baroudi, surnom-
me lea maitre de "'epee et de la 
plume hostile a rAngleterre, 
fut exile en 1882 par les Anglais. 
Ahmed &mei= creducation ara-
be et franca:Ise, a une oeuvre e-
crite surtout en franceis; male it 
penche a rorientalisme. Ahmed 
Chawki, surnomme a prince des 
poetes . fit see etudes de Droit en 
France. 11 hit le poste de la cour 
du Khedive Abbas. 11 hit exile 
durant la premiere guerre mon-
diale a Barcelone a cause de see 
sentiments pro-turcs; puis retour-
na en Egypte, en 1919, avec des 
idees pairlotiques. 11 s'inspire 
surtout, de Corneille et de Racine. 
Hafe Ibrahim, officier d'armee, é-
crivit des poemes sur des the-
mes sociaux. Khcdil Moutran, 

abandonna le journalis-
me pour la poesie. Ce fut un poi- 

te repute, fameux traducteur 
d' a Othello » et du a Marchand 
de Venise » de Shakespeare. 

Chez les romanciers nous a-
vons El Mezni, Tewfik El Hakim, 
Taha Hussein, les Lreres Teymour. 
Le theatre prend son essor avec 
Bishr Fares, Teymour et Tewfik El 
Hakim. Mahmoud Teymour, dis-
ciple de son here, Mohamed, de-
crivit le milieu egyptien avec un 
sens psychologique prononce . 
Mohamed Teymour fat tine figure 
marquante du drame et du ro-
man arabes, malheureusement, it 
mourut age a peine de vingt-neuf 
ans. Tewfik El Hakim est un dra-
maturge symboliste aux suiets so-
ciaux et religieux. Heykal ecrivit 
le premier roman arabe digne de 
ce nom : « Zeinab utilise 
dans son roman, a plusieurs re-
prises, le 'engage populaire. 

Nous avons une ecole litteraire 
impressionniste et psychologique. 
El Akkad a voulu montrer le char-
ate de la poesie. Font partie de 
cette ecole : El Mazni et Taha 
Hussein. Le premier subit 'In-
fluence de la litterature anglo-sa-
xonne. Ahmed Adam est un mo-
derniste, un critique acerbe cm 
style harmonieux, it critique les 
bases de la societe egyptienne. 
Zaki Moubarak, fit des recherches 
sur "'Islam moderne ; ii rappelle 
en plusieurs points Vauvenar-
gues. Taha Hussein est ne en 
1889, aveugle a deux ans, it fut 
un brillant eleve en Egypte et en 
France. 11 est une figure doulou-
reuse mats intelligente; c'est un 
sceptique et un voltairien a lon-
gue limpide et simple d'oit la tou-
che du francais n'est pas exclue. 
Taha Hussein veut que la 'litera-
ture arabe atteigne le niveau oc-
cidental. Ce grand ecrivain est 
tree traduit, cdnsi c Les Joins » son 
autobiographic, a etc traduite en 
plusieurs leagues. 

Dann toute cette 'literature, it 
ressort un mouvement de libera-
tion politique. 

La 'literature arabe possede u-
ne ecole d'art comique. Car, l'E-
gyptien est connu pour son es-
prit et sa verve particuliers. 
APERgU SUR LA LITTERATURE 

FEMININE 
Dans les pays arabes, "'eman-

cipation de la femme est encore 
neuve; mais le merite en revient 
surtout a "'Egypte oit nous avons 
des ecrivains females comme 
Mcdak Hefni-Ncrssef et Hoda 
ChaaraouL =den leader de "'U-
nion Fonainiste. 

Le conferencier termine set brit.- 
lante causerie par une lecture de 
passages tres beaux de Tewfik El 
Hakim et de Mikhail Noema. 

o o o 
La conference de Kernel Mirdan 

fut vivement applaudie par 1'f:re-
sistance et le Dr. Yallouz eut 
rhonneur de remercier M. Mirdan 
en rappelant des reminiscences 
personnelles de son =Hie avec 
Chawki et en recitant des extraits 
de deux poemes : « Le Sphinx » 
et a Au tombeau des Invalides 
traductions publiees en son temps 
dans le journal a Lcr Liberte » et 
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tinction de race ou de religion. Et 
c'est la une ceuvre qui ne peut etre 
accomplie que par la Franc-Ma-
gonnerie. Quand vous serez plus 
Brands, vous vous rappellerez avec 
emotion de rideal maconnique, seul 
capable de grouper en son sein 
taus les hommes de la terre dans 
un esprit de fraternite et de com-
prehension. 

« Je felicite chaleureusement la 
Loge Victor Hugo et son jeune pre-
sident, M. Edouard Azar, pour "'ad-
mirable oeuvre d'entr'aide sociale 
et de solidarite humaine qu'ils ac-
complissent dans un esprit macon-
nique. J'espere, aussi, que les au-
tres Loges de notre obedience pour-
suivront ce meme programme. e 

Prenant la parole a son tour, au 
rom du Grand Commandeur, M. 

LIMITATION 
des naissances 

Me. Hussein El Sayed, poste et 
chansonnier-amateur, exerce la 
profession de fournisseur de volail-
le et d'oeufs aux ecoles et aux ho-
pitaux. L'autre jour, it se plaignait 
a son ami, le chanteur Mohamed 
Abdel Wahab, de la penurie d'ceufs 
sur place, ce qui le met en difficul-
te avec les consommateurs. 

— < Je ne comprends pas, pour-
quoi, dit-il, les ceufs manquent sur 
place. Les poules ont-elles fait la 
grove ? 

— < Peut-etre, ont-elles admis 
ridee de la limitation de la proge-
niture, en vogue dans le pays de-
puis quelque temps » conclut le 
chanteur Abdel Wahab. 

Liban  
Crise ministerielle jugulee 

A la suite de "'intervention du 
President de la Republique, M. Ed-
de, ministre des Finances, a retire 
sa dernission et "'incident entre lui 
et la Chambre, qui a determine la 
crise ministerielle, est clos. 

Saisie de hachiche 
La police des narcotiques a saisi 

dans une habitation 38 kilos de 
hachiche prets a etre expedies en 
Egypte. Le maitre du logis, dont 
le nom n'a pas etc divulgue en rai-
son de renquete qui se poursuit, a 
avoue avoir des complices au Liban 
et en Egypte. 

Naufrage 
A la suite du mauvais temps, un 

chaland libanais a coule au nord 
de Haifa. Trois des bateliers ont 
pu regagner Haifa, mais be qua-
trieme s'est noye. 

L'emigration au Liban 
Malgre toutes les mesures prises 

par les autorites pour empecher 
"'emigration, on enregistre, pour le 
cleuxieme semestre de Vann& 1953, 
be chiffre de 462, personnes qui ont 
quitte le Liban pour "'Amerique 
Latine. 

Syrie  
Les interets communs 

M. Aun Allah El Gabri, ministre 
de l'Economie Nationale, a declare 
a la presse que la delegation eco-
nomique syrienne charges de ne-
gocier "'accord economique avec la 

/1/1 ariage 
C'est avec le plus vif des plaisirs 

cue nous apprenons be mariage de 
M. Molse Mustacchi avec la toute 
gracieuse Mlle Yvette Ventura, pi-
le de M. et Mme Henri Ventura qui 
sera celebre le dimanche 7 fevrier 
1954 a 3 h. 30 p.m. tres precises en 
la Salle des Fetes du Grand Tem-
ple d'Ismailieh. 

Aux futurs epoux nous leur pre-
sentons nos meilleurs vcrux de 
bonheur. 

IMPRIMERIE FRAKAISE 
Proprietaire : L. COSTAGLIOLA 

59, Avenue de la Rehm 
43912, Le Cairo 

Samedi dernier, a l'occasion de 
"'installation de la Loge Marathon, 
une grande soirée a etc donnee 
pour honorer les spouses des Fre-
res de la Loge, dans les salons de 
la. Grande Loge Nationale d'Egyp-
te. 

Au diner, des toasts ont etc pro- 

Hussein Farid, M. Cazes dit en 
substance : 

— A travers l'univers it n'y a 
que des fetes; mais toutes ces fetes 
ne sont organisees que pour flat-
ter la vanite des huraains Or, je 
trouve que cette fete est la plus 
belle, &tent donne qu'elle part du 
cceur et qu'elle represente le plus 
beau sentiment que les humains 
puissent avoir les uns envers les 
au tres. 

M. Cazes termina son allocution 
en felicitant la Loge Victor Hugo 
et son president, M. Edouard Azar. 

Enfin, au nom de la Loge, Victor 
Hugo, M. Azar a souligne rinteret 
que l'Egypte porte a cette nouvelle 
generation; apres avoir souhaite la 
bienvenue aux presents, notam-
ment aux pupils, it se felicita du 
fait que cette reunion, dans sa for-
me et dans son esprit. permit a la 
magonnerie de s'exterioriser en al-
lant de pair avec les principes du 
Nouveau Regime. L'assemblee, é-
mue, ovationna longuement le Le-
wa Mohamed Naguib, President de 
la Republique et Patron de l'Or-
phelinat Magonnique. 

On proceda ensuite a la distribu-
tion de vetements et chaussures 
aux pupils. Ceux-ci, par la voix du 
jeune Edmond Dayan (au nom de 
FCEuvre de la Goutte de Lait) et 
d'un des pupils de l'Orphelinat 
Spetzeropoulion, remercierent la 
Loge Victor Hugo pour ce beau 
geste de solidarite. 

000  

Nous avons note au hasard de la 
plume, parmi les presents : M. Ah-
med Sadek Afifi, M. D.B. Cazes, be 
youzbachi Hassan El Kadi, M. Mar-
cel Lavergne, M .L. Mattar, etc... 

Ce fut une manifestation des 
plus touchantes, qui a prouve une 
fois de plus que la franc-macon-
nerie universelle he fait,aucune dis-
tinction de race ou de religion, et 
qu'elle est une institution pure-
ment philosophique et humanitai-
re. 

delegation libanaise, a termine 
"'examen •de la legislation relative 
aux taxes et divers impots sur be 
commerce interieur et exterieur, et 
a approuve la formule de "'accord. 

Declaration du general 
Chichekly 

La Direction de "'Information du 
gouvernement syrien vient de ren-
dre publique la declaration faite 
par le general Chichekly, President 
de la Republique Syrienne, a une 
delegation de parlementaires bri-
tanniques en tournee dans les 
pays arabes, sur "'invitation du de-
pute libanais Emile Boustany. 

Le President Chichekly a eu avec 
les deputes, en presence de l'am-
bassadeur de Grande-Bretagne, u-
ne longue conversation qui a porte 
sur les differentes questions inte-
ressant le monde arabe. 

Apres avoir rappels la contribu-
tion des pays arabes a la victoire 
alliee, pendant les deux guerres 
mondiales, be general Chichekly a 
deplore la cession de la Palestine 
a Israel, qui, dit-il, e a disperse les 
Palestiniens et les a prives de leurs 
biens e. 

• Si Ies Puissances alliees veu- 
lent, dit-il, restaurer la confiance 
des peuples arabes, elles doivent 
accomplir des actes positifs : tout 
d'abord regler equitablement la 
question palestinienne, notamment 
en aidant les Arabes a obliger Is-
rael a executer les resolutions de 
l'O.N.U., ensuite aider materielle-
ment les pays arabes clans leur re-
naissance.» 

e La Syrie, a declare d'autre part 
le President, cherche un appui 
dans ses revendications vis-a-vis 
des societes petrolieres, car les re-
devances versees ne sont pas equi-
tables et doivent etre reconside-
rees. 

Un depute ayant fait allusion au 
danger de voir 1'U.R.S.S. occuper 
les pays arabes pour be petrole qui 
s'y trouve, be President Chichekly 
a affirms que les Arabes n'accep-
teraient pas le communisme corn-
me regime politique et qu'ils s'op-
poseraient a toute egression etran-
Ore d'oa qu'elle vienne. 

e Par ailleurs, a-t-il ajoute, les 
Arabes considerent la presence de 
troupes britanniques en Egypte, en 
Irak, et en Jordanie, comme un 
danger tangible pour la liberte et 
leur independence au meme titre 
que le danger israelien. D'ailleurs,  

nonces par be Grand Maitre Mandi 
Rafie Mishki, be Grand Secretaire 
Ahmed Sadek Afifi, be Dr. Mihailo-
vitz, M. Baganis, M. David Cazes 
(administrateur de e La Voix de 
l'Orient »), M. Elie Cohen, be Dr. 
Alfred Yallouz, M. Amin Sourour, 
M. Assaad Moutagalli, M. Jean Si-
dells, etc... M. Zaki Bianco, de la 
Grande Loge de Buenos-Aires, pro-
nonce une allocution en espagnol. 

Apres que des toasts eurent etc 
portes a la sante du President Mo-
hamed Naguib et du Roi Paul de 
Grece, M. Cazes a prononce une al-
locution dont voici l'essentiel : 

— A rorigine des temps, en a-
chevant Sa creation, l'Eternel area 
Son chef-d'ceuvre : l'homme. Etant 
d'une emanation divine, rhomme 
fut bon a l'origine. L'evolution se 
poursuivit par la constitution de la 
famine pour commencer, des tribus 
ensuite et des peuples plus tard. 
De cette evolution devait naitre 
"'esprit de clan : JE SUIS MIEUX 
QUE TOL 

e Par la suite, lorsque les chosen 
se gacherent trop et que la haine 
regna en maitresse clans l'univers, 
les hommes deciderent de ren-
flouer la situation : ils creerent a-
lors la Societe des Nations qui ne 
tarda pas, malheureusement, a 
sombrer dans la faillite. 

Dernierement encore, toujours 
dans un esprit de sauvetage, les 

avant de parachever leur union 
complete, les pays arabes ont pris 
leurs dispositions pour se defendre 
sur la base d'un pacte de securite 
collective inter-arabe, et s'ils ne 
sont pas suffisamment armes la 
faute en incombe a "'Occident. » 

lrak 
Revision de retcrt de service des 

fonctionnaires de la 
Ligue Arabe 

Le gouvernement irakien a char-
ge son delegue financier au sein de 
la Ligue, de demander l'examen 
des capacites des fonctionnaires au 
sein de la Ligue et d'organiser les 
services en ne retenant que les 
fonctionnaires qui ont reellement 
de la valeur. 

La Jordanie a la croisee 
des chemins 

Le Dr. Fadel Jamali, President 
du Conseil irakien, a declare a la 
presse que la Jordanie n'a pas 
d'autres alternatives : subir roc-
cupation sioniste ou bien la colla-
boration avec la Grande-Bretagne 
ou encore "'union a l'Irak. 

« C'est aux Jordaniens de deci-
der », a-t-il ajoute. 

Jordanie 
Projet de modification de Ia lot 

electorale 
Le Conseil des ministres examine 

le projet de la modification de la 
loi electorale pour permettre de 
porter a 56 au lieu de 40 le nombre 
des deputes. 

Tout candidat ne peut etre elu 
depute que s'il detient au moms le 
certificat primaire. Les beclouins, 
seuls, seront exempt& de cette 
condition. 

La Constitution reformee 
Pour repondre aux vceux expri-

Ines 'par certains deputes, be gou-
vernement examine les articles de 
la Constitution se referent au vote 
de confiance accords au gouverne-
nient. 

D'apres la nouvelle modification 
projetee, la Chambre devra voter 
a runanimite des deputes presents 
In confiance au gouvernement, et 
non aux deux tiers des deputes, se-
Ion l'article en vigueur actuelle-
ment. 

MOUR4KEB 

grands de ce monde out arse "'Or-
ganisation des Nations-Unies. Or, 
ce qui m'a des le debut frappe chez 
les Nations-Unies, c'est clue suf .  , 
pupitre de chacun des repress 
tants on avait place une petite 
pancarte portant le nom du pays 
represente : France, Ethiopie,  Eke-
Sib, etc... Est-ce la un auguree0 
voir un jour resoudre be probleme 
essentiel qui nous confronte, a sa-
voir : l'amour de tous les hom-
mes ? 

« Faisons maintenant un paral-
lele entre ces institutions et la 
franc-maconnerie... Alors que les 
delegues a l'ONU portent chacun 
"'etiquette du pays qu'il represente, 
et par voie de consequence se 
trouve la pour defendre les inte-
rets de ce pays, ou de sa race, clans 
les reunions magonniques vous 
pouvez rercontrer des hommes de 
differentes races, religions ou cou-
leurs... Et la seule etiquette que 
ron reconnait, c'est l'amour frater-
nel entre tous les hommes. 

Poursuivant, M. Cues parla de 
la crise traversee par la magonne-
rie egyptienne, crise qui a pris fin 
a l'avenement de Mandi Rafie 
Mishki comme Grand Maitre de la 
Magonnerie Egyptienne. Et, pour 
conclure, ii felicite chaleureuse-
merit be nouveau College elu de la 
Loge Marathon, presidee par M. 
Elie Cohen. 

A 1'Ambassade de l'Iride 
Mardi passe a l'occasion du We 

anniversaire de la fondation de la 
Republique de l'Inde, S.E. be Sirdar 
Pannikar, ambassadeur de l'Inde 
offrait au siege de 1'Ambassade u-
ne brillante reception a laquelle 
assistait be President de la Repu-
blique Mohamed Naguib, les offi-
ciers de la Revolution, les Minis-
tres, 'Aga Khan, be Corps Diploma-
tique ainsi que de nombreuses per-
sonnalites egyptienne et etrange-
re. 

A L'AMBASSADE DE GRECE 
Nous apprenons avec plaisir que 

M. Leon Markantonatos, deuxierne 
secretaire a 1'Ambassade de Grece, 
a etc promu premier secretaire. 

Nous apprenons par ailleurs que 
le Colonel Emmanuel J. PolYmero-
poulos a etc nomme Attacie&Mili-
taire Naval et de l'Air a l'Ambas-
sade de Grece. 

Le nouvel Attaché qui a déja, pris 
possession de ses fonctions au Cai-
re est un des plus brillants officiers 
de l'Armee Hellenique. Il etait 
tout dernierement attaché au 
G.Q.G. de la Defense Nationale. 

Bureau de "'Information 
de l'Ambassade de Grece 

Nous apprenons avec plaisir que 
Mlle A. Nicolaidis, attaché de pres-
se du Bureau d'Information de 
I'Ambassade de Grece vient de ren-
trer de conga. 

LES COURSES 
A GUEZIREH 

JOURNEE DE SAMEDI 
lore course : 

Messager, Asmahom, Haz Gamal. 
2eme course : 

Enfant Gate, Ibn Sawafi, Naarnat. 
3eme course : 

Fannana, Scaramouche, Nasr II. 
4eme course : 

Safari, Obeyan, Abou Nabout. 
5eme course : 

Farfoura, Taj Mahal, Dalila. 
6eme course : 

Bashira, Shawish, Falta. 

JOURNEE DE DIMANCHE 
Jere course : 

Wareed, Nilufer, Ahsanhom. 
2eme course : 

Sultan El Arab, El Omdah, As. El Wadi. 
3eme course : 

Nawar, Marquisette, Manzoum, 
eierne course : 

Jouda, Chedid, Arias. 
Seine course : 

As D'Atout, Rock, Ibn Dames. 
6eme course : 

Ballyhoo, Kaidahom, Fairest. 
7eme course : 

Meteor, Hegab, Le Blanc. 

Pour resoudre les difficult& internationales 

Que les deleguArs a I'ONU s'inspirent de l'amour 
fraternel prOche par la franc -macok 	e 

declare M. D. B. Cazes 	l'occasion 
de 'Installation de la Loge Marathon 

LOGE VICTOR HUGO 
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